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Que veut cette horde dlesclaves,

De traites, de rois conjures?

Pour qui ces igznobles entraves,

Ces fers des longtemps préparés? (5is)
Frangais, pour nous, ah! quel outrage!
Guels transports il doit exciter!

Clest nous qu'on ose méditer

De rendre a Dlantique esclavage

Aux armes, etc

3.

Quoi! des cohortes étrangeres
Feraient la loi dans nos foyers!

Quoi! ces phalanges mercenaires
Terrasseraient nos fiers guerriers? (bis:
Grand Dien! par des mains enchainées.
Nos fronts sous le joug se ploieraient!
De vils despotes deviendraient

Les maitres de nos destinees!

Aux armes, etc.
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Tremblez, tyrans, et vous perfides,
L'opprobre de tous les partis!
Tremblez, vos projets parricides
Vont enfin recevoir leur prix (&)
Tout est soldat pour vous combatire:
S'ils tombent nos jeunes héros,
La terre en produit de nouvean
Contre vous iout préts a se battre!
Aux armes, etc,

5.
Nons entrerons dans la carriere,
Quand nos ainés n'y seront plus;
Nous y trouverons leur poussiére,
Et la trace de leurs vertus! (bis)
Bien moins jaloux de leur survivre
Que de partager leur cercuneil,
Nous aurons le sublime orgneil
De les venger on de les suivre!
Aux armes, ete.

Amour sacré de la Patrie

Conduis, soutiens nos bras vengenrs;

Liberté, liberte cherie

Combats avec tes defenseurs: (bis)

Sous nos drapeanx que la Victoire

Accoure a tes males accents;

Que tes ennemis expirants

Voient ton triomphe et notre gloire!
Aux armes, ete.
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